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STE-ANNEDEBEAUPREVISITEE PAR UN INCENDIE
La session s'ouvre aQuebec

  

2 2
Une gr

grandios Eta
Législatif rempli d’assistants. —-
au trône, à côté du

cérémonie.
a toilette

considé-
Le Conseil
Le Cardinal

représentant du Roi. —
L’hon. M. Paul Sauvé, orateur de la Cham-
bre. «+ formation Comités perma-
nents. — “Un gouvernement ennuyé et une
opposition ennuyante”.
se, aujourd’hui.

La première session de la
vingtième législature de Québec
a été ouverte; hier après-midi, Il

y avait des ahnées que l'on n’a-
vait vu, à Québec, un aussi
grand déploiement de toilettes,
chez les dames et de décorations

chez des dignitaires civils et re-
figieux.
La grande salle du Conseil Lé-

gislatif était remplie. Le par-
quet était entièrement occupé
par les invités officiels. Les ga-
leries étaient occupées égale-
ment à leur pleine capacité. Il
en était de même des galeries, à
la Chambre Basse. Des gens pré-
férèrent demeurer à l'Assemblée
Législative pour suivre les péri-

péties de la première séance.
Hier midi, un petit incident se

produisit. Les officiers du Con-

seil des Ministres avaient adop-
té ou suivi, depuis nombre d’an-
nées, une tradition qui était cel-

le d’entourer d'un ruban rouge
la copie du Discours du Trône à
remettre au Lieutenant-Gouver-
neur. Cette tradition, ont crû les

officiers, ne pouvait être suivie

sans consulter le Premier Minis-

tre, M. Duplessis. De fait, celui-

ci le fût mais ne donna aucune
décision. Les officiers insisté-

rent et M. Duplessis leur dit

d’entourer le rouleau d'un ruban
blanc, ce qui fut fait et ce que

tous ont pu constater quand la

copie du Discours du Trône fut

remise au Représentant du Roi.

Dans la salle des délibérations

de la Chambre Basse, on consta-

te, en y entrant, qu'un crucifix

orne le trône de l'Orateur. Ce

crucifix a été placé au-dessus
du fauteuil du Président.
est de même au Conseil Législa-

tif,

Dans la salle du Conseil, le

Lieutenant-Gouverneur avait sur

son trône occupant un fauteuil,

juste à côté du sien, Son Emi-

nence le Cardinal Villeneuve.

Le Représentant du Roi était

entouré de l'Honorable M. Du-

plessis et des collègues de son

cabinet.

Le discours du trône lu aux

membres de l’Assemblée Légis-

lative et du-Conseil Législatif,

dit:—

“ Honorables Messieurs

du Conseil Législatif,

* Honorables Messieurs

de l'Assemblée Législative,

“Il m'est agréable de vous

voir réunis pour commencer vos
travaux parlementaires.
“La dernière législature, vous

le savez, ayant été dissoute au
cours de son unique session et

avant l'adoption du budget des

dépenses, les nécessités de l'heu-

re exigealent que vous soyez

convoqués dès la rentrée des rap-

ports d'élection.

  

Il en;

Débat sur l’Adres-

“Evidemment, il ne saurait
être question, pour les nouveaux
ministres, de proposer, dès cette
session d'urgence, toutes les ré-

formes sociales ou économiques

qu'ils préconisent. Les travaux
de la présente session porteront
donc sur les crédits à voter pour

l'exercice en cours et sur quel-
ques autres mesures .des plus
pressantes.

“Pour bien affirmer la pri-

mauté du capital humain sur le
capital argent, le gouvernement

va s'appliquer à orienter la poli-
tique et la législation provincia-
les vers la protection et la sau-

vegarde du capital humain.

“ A la base de son plan deres-
tauration, il entend placer les
réformes agraires, parce qu’il

considère que l'agriculture et la
colonisation constituent les as-
sises les plus solides de tout
progrès, économique et moral.

“Le ministère se propose de
procéder sans retard à un inven-
taire complet de notre patrimoi-

ne provincial, afin d'en connaî-
tre exactement la valeur ainsi

que les avantages qu'il offre à
l'activité des nôtres. Cet inven-
taire nous mettra à même de sur-
veiller plus étroitement l'exploi-

tation de nos richesses, de diri-

ger à meilleur escient la produc-
tion industrielle et agricole, de
faciliter l'exploitation rationnel-
le de nos bois, de nos minerais,

de nos pêcheries, de notre houil-
le blanche, d'adapter l'industrie,

grande et petite, aux ressources
et aux besoins particuliers de
chaque région. Cet inventaire

procurera en même temps du

travail à nos jeunes et faciliteral

l'utilisation de leurs talents et

de leurs énergies.

“Le gouvernement travaille à

résoudre le plus tôt possible le
problème angoissant de l'éta-
blissement durable des jeunes:

il s'emploiera à faire à notre jeu-
nesse la place à laquelle elle a

droit dans l'oeuvre de dévelop-

pement de notre province, par-

ticulièrement dans les nouvelles

carrières que l'exploitation de

notre domaine minier ne man-

quera pas de faire naître.

“Le ministère sera toujours

disposé à protéger les initiati-
ves fécondes du capital sain,
comme il reste bien déterminé à
réprimer, par tous les moyens à
sa disposition, les abus et les

excès de la finance.

“Il tient particulièrement à ce
que les ressources hydro-électri-
ques de la province soient utili-
sées pour le bénéfice de notre

population, à des taux raisonna-
bles et à des conditions qui per-
mettent l'électrification progres-
sive de nos villages et de nos 

(Suite à la page 4)
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M. Chs.-A. Paquet mort subitement

 

dé subitement, ce matin, à la résidence de Bon. M. Adélard

Godbout.

    

Burgos, Espagne, 8. — Les
chefs militaires fascistes se sont
moqués du gouvernement socia-
liste de Madrid à la suite de “ses

contre-attaques impuissantes ”
contre les troupes fascistes qui

progressent toujours dans la di-

rection de la capitale.

“Nous avons modéré notre

avance”, a déclaré l’un des chefs,
“parce que nous voulions voir
quelles forces le gouvernement

de Madrid pouvait aligner con-
tre nos hommes.”

Las contre-attaques des loya-
listes n’ont eu aucun résultat po-

sitif, ont affirmé les chefs rebel-
les, et la grande poussée sur la

MADRIDTOMBERA
CETTE SEMAINE?
 

nant à une vingtaine de milles
de Madrid et elles poursuivent
leur marche.

Le général Francisco Franco,
chef militaire suprême, a décla-

ré hier soir qu'il concentrait ses
mouvements militaires sur Ma-
drid même, croyant que les vil-
les de Bilbao et de Santander.
encore aux mains des loyalistes,
tomberont facilement entre les

mains du général Emilio Mola,
commandant des rebelles dansle

nord.

Si les fascistes continuent d’a-
vancer avec l'ardeur qu’ils y
mettent dans le moment, disent

leurs chefs, l'assaut final contre capitale est maintenant engagée. Madrid pourrait bien être dé-
Les avant-gardes sont mainte- clenché en fin de semaine.

   
 

Victoria, C.-A., 8. — Le minis-

en trois points, cité un trypti-

que de principes émergeant des
diverses conférences impériales:

et placé deux questions devant:
le public canadien.
Notant que le Canada a mani-

festé en ces récentes semaines la
notion du probléme de la défen-

se, M. Mackenzie a ainsi exposé|
la situation canadienne:
“Je puis dire que le gouver-

nement actuel du Canada a pré-

 

 sentement et a eu toujours cons-,

LE CANADA ET SA DEFENSE
cience depuis son arrivée au

tre de la Défense, I'honorable M.| pouvoir de sa responsabilité es-

Tan Mackenzie, a révélé hier unei sentielle en ce qui concerne la
politique de défense nationale! défense nationale. La question

finale se présente sous deux as-

pects:

“1—La nature et l'importan-

;ce du programme de développe-
‘ment et d'extension considéré
comme nécessaire pour assurer

notre défense locale.

“2—Le degré auquel le con-
tribuable canadien chargé d'im-
pôts est capable et est disposé à

accepter de nouvelles charges et
de nouveaux impôts.

 
 

Moscou, 8. — L'Union soviéti-
que a annoncé hier soir dans un
communiqué son intention de
chercher à reprendre sa pleine

liberté d'action en Espagnesi le
Portugal, l'Italie et l’Allemagne
ne cessent pas immédiatement
d'aider militairement les rebelles

espagnols.
Cette note remise par Moise-

yevich Kagan, représentant rus-
se dans le comité de non-inter-
vention en Espagne, aux repré-

sentants des pays signataires à
Londres, renferme le passage

suivant:
“Si les violations ne cessent

pas immédiatement, le gouverne-

 

MOSCOU DEVIENDRA LIBRE
ment soviétique se dégagera de
toutes les obligations de l’ac-

cord,”
Kagan a accusé catégorique-

ment l'Allemagne, l'Italie et le
Portugal d’avoir fourni des ar-
mes et des avions de combat aux

insurgés, violant de ce fait le
pacte de neutralité internationa-
le par eux signé.
“Le gouvernement soviétique,

dit la note russe, ne peut con-
sentir à ce que le pacte de neu-
tralité devienne un paravent
pour cacher une aide militaire

fournie aux rebelles, contre le
gouvernement espagnol par quel- ques signataires du traité.

 

 

Moscou, 8. — Le sort de Karl
Radek, ancien porte-parole au-
près de la presse du dictateur
Josef Staline, peut dépendre de
la portée de son dernier article
de journal publié pour se défen-

dre contre les insinuations for-

mulées autour de lui.
Arrété hier sur une accusa-

tion de complicité dans un com-
plot ourdi pour tuer Staline et
| pour renverser le gouvernement

 
M. Obs-A. Paquet, ancien députéde arébtiongay, est décé- soviétique, Radek avait antérieu-

rement écrit une attaque furieu-
‘se contre ses supposés compa-
gnons de complot, dont 16 ont

KARL RADEK SERA-T-IL
MIS AU POTEAU?
 

été exécutés en août dernier.

Radek, qui disparut peu après
les exécutions, fut emprisonne
sur l'ordre du procureur Andrey

+ Vishinskey, qui l'accusa de “fau -
tes politiques et légales” au
cours du complot contre-révolu-
tionnaire supposé avoir été our-
di par Léon Trotsky, ancien cher

du parti communiste, maintenan,
en exil en Norvège.

En plus de Radek, trois autres
chefs aoviétiques en vue seront
peut-être arrêtés et traduits en

Cour, a-t-on appris hier soir.

 

AU CANADA
Ottawa, 8, —- Une enquête sur

l’opportunité et la possibilité d’un
système de canaux profonds en-
tre lex fleuves Hudson et Saint-
Laurent via Lae Champlain sera

faite par la commission interna-
tionale conjointe qui vient de ter-

miner sa session aemi-annuelle
hier,

 

+ ®

Ottawa, 8. — En présence de
plusieurs des plus hauts dignitai-

res de l'Eglise catholique du Ca-

nada, on à inauguré les eérémo-
nies marquant le jubilé d'or de

l'archidiocèse d'Ottawa.
e . e

Mistassini, 8. — Deux automo-
biles sont venues en collision,

lundi dernier, vers les quatre heu-

res du matin, eur la route natio-
nale entre Sainte-Jeanne d’Are et
Mistussini. Au cours de cet acci-

dent, trois personnes furent bles-
néva.

e oo 0

St-Casimir, 8. — Un camion et

une voiture à traction animale
sont venus en collision, ces jours

derniers, Cet accident s'est pro-
duit dans des circonstances aasez
étranges. Au moment où le ea-
mion pussaît, une des roues de !a
voiture se détacha de  Vessieu.

Paul-Henri Tessier, qui condui-
satit le cheval ct ses deux compa-
gmons Tue Sauvageau et Gaston

Lacoureière furent projetés sur lu
chaussée,

e © —-

St-François-Xavier de Bromp-

ton, 8 — Mme André Lapierre,
domiciliée à 5 milles du village, a
été vietime vers 11 heures, hier

matin, d'un lâche attentat À un

mille et demi du village environ,
quand un individu lui arracha ea
sacoche pour ensuite se diriger
vers le bois.

* . *

Rimouski, 8. — La ville de Ri-
mouski a été condamnée A payer

les dommages à la euite d’une
inondation. Le juge Prévost a

rendu jugement dans cette affai-

re.
. . e

Ottawa, 8. — La Cour Spurê-

me du Canada a placé en tête des

causes de la Province de Québec,
l'appel de Sinclair qui doit être
pendu pour meurtre, à Québec.

. . +

East-Broughton, 8. —M. Albert

Roy et les membres de sa famille,

tous du village de la station
d’East-Broughton, l'ont échappé
belle, ces jours derniers, lorsque

l'automobile qu’ils oceupaient a
été frappée par une voiture amé-
rieaine qui voulut les dépasser,

. . *

St-Carimir, 8. — Mademoiselle

Jeannine Lepine à été blessée sa-
medi dernier, dans le village de

St-Casimir lorsqu'elle a été frap-
pée par le camion de M. Wilson
Baribeau, Mlle Lepine n’a été que
très légèrement bleseée,

. e *

Ottawa, 8. — Les premiers mi-
nistres A. A. Dysart du Nouveau-
Brunswick et W. J. Patterson de
la Saskatchewan ont conféré hier

avec le ministre des Finances, C.
Dunning et les officiels du gou-
vernement fédéral sur des ques-

tions concernant les secours di.

rects et autres problèmes écono-
miques dans leurs administrations respentives.

 

Plusieurs hôtels, magasins, résidences sontla proie des flammes.-- Le
Musée Royal est détruit de fond en comble -- Les communautés,
les chapelles et le Sanctuaire de la Grande Thaumaturge sont
épargnés -- Les pompiers de Québec surles lieux -- À onze heures
ce matin,le feu quifaisait rage depuis deux heures, la nuit der-
nière est sous contrôle.

*Un immense incendie a dévasté le Village de Ste-

pidité dans tout le village.

tre le feu,

tés dont nous donnons la
nouvelle.

enrayerle feu.

L’Hétel Frontenac, 
L'Hôtel Windsor,
Le Musée Royal,

ges, mais ils seront dans
lars.
ne sont pas considérables
vrir les pertes.

puissants pour un feu qui avait pris les
gigantesques qu'avait celui qui a détruit le

Anne de Beaupré. Le feu s’est déclaré, la nuit der-
nière, à l’Hôtel Frontenac et s’est propagé avec ra-

La Municipalité de Ste-Anne a des appareils con-
mais ces appareils n"étaient pas assez

roportions
es proprié-

liste plus loin dans notre

Les autorités municipales 'ont fait venir les pom-
piers de Québec et ceux-ci ont travaillé ferme pour

Us y ont réussi après un travail ardu
et encore ce n'est que vers onze heures cet avant-
midi que l’on annonça quele feu était sous contrôle.

Les propriétés incendiées sont:

L'Hôtel Morel (Madame Vve Morel),

Le Sanatorium (une partie),
Maison de Madame Gariépy,
Le Magasin Fortier,
Maison de Mme Vve Albert Godbout.

On ne connait pas encore l'étendue des domma-
les centaines de mille dol-

On croit que les assurances sur ces bâtisses
et seront bien loin de cou-

 

 

M. l'abbé Arthur Papillon,

dans le deuil

M. l'abbé Arthur Papillon, pre-
femseur au Collège de Lévis, a

été plongé dans le deuil par la
mort de sa soear Clara, avrivée
aux Eeurcuils, Coté de Port
neuf.

Feu Madame George Johnson.

—Funérailles.

Les funérailles de feu Madame
George Jdoknson, rue St-Mauriee,

À Lévis, auront lieu, samedi après-
midi, & 2 hres,

la résidence de la défunte, et les

restes mortels seront inhumés

dans un lot de la famille, au ci-

metière Mount Hermon.

Deux appels d'ambulance.

L'ambulance de M. Maurice Gil-
bert a transporté, hier, à l’Hôtel-
Dieu de Lévis, Mademoiselle Al-
bertine Desjardins et Madame

Théodore Garneau.

 

La premiére suivea un traite-

ment pendant que Madame Uar-
neau subira une opération aux
‘yeux.

 

Perdu - Un renard brun

Un petit renard brun a été per-
du, ces jours dernier.

le rapporter au No 51, Côte du

Le service funèbre aura lieu à :

Prière de

Passage, Lévis, ou télephoner aulf:

NOUVELLES DE LEVIS ET
DES ENVIRONS

Action en ‘annulation de contrat.

M, Alphonse Carrier, de St-Da-

vid de l’Auberivière, a pris, hier

midi, en Cour Supérieure, une ne-
tion de 397.00 contre M, Aifred

Bélanger, entrepreneur de Bien-
ville. C'est une action en annula-
tion et en résiliation de contrat.

Elle à été prise par le bureau La-
ferté & Nadeau.

Naissance.
 

Monsieur Is-Nazaire Léveillé et

Madame Léveillé, (Cécile Nolin),
font part à leurs parents et amis
de la naissance d'une fille bapti-
sée le 7 uctobre sous les prénoms
de  Marie-Priscille-Elmina-Edith.
l’arrain et marraine M. et Mme
Philéas Nolin, grands parents de

l'enfant. Madame Alphonse Lé-
veillé portait sa petite-fille sur
les fonts baptismaux.

 

Au Précieux-fSlang, à Lévis.
 

Dimanche prochain,

(Suite à la page 4)

il y aura

CINEMA de LEVIS
87, COTE DU PASSAGE

GRANDE OUVERTURE
Samedi, le 10 octobre

GINGER RUGERS et FRED ABTAIRE
dans

“TOP HAT?”
Aussi grand fim français

HARRY BAUR, BUZY VERNON
dane

“UN HOMME EN OR"
MATINEE: 15. SOIREE: 20e. 
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est délicieux “  
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En 1934, 1’ ial Oil a
avec sa fabrics “

‘est toujours appliquée à trai-
ter loyalement avec l'industrie collatérale et ses

le prouve, c’est qu'elle n'a
dans un procès important.

toujours eu pour principe que les seules
commerciales satisfaisantes sont cel-

t raisonnablement à toutes les
que celles de ce marchand.

le secret du mccès.

IMPERIAL OIL LIMITED

PRODUITS

vl'emouèue v'ux (IMPERIAL
* % *  

isl Oil ne furent relativement pas plus

L'Imperiai Oil de la loyauté tout: fa-
brication, mesure etvente. Cac LA, pense-velle

COMMERCE LOYAL

—

     

Carnation 
Ecrivez

qui est une

pour demander notre
livre gretuit: "100 Superbes - Re-
cettes”, à Carnation Company,
Limited, Toronto Ontario.

 

café, vos céréales, vos fruits ou
crème fousttée—essayes le Lait Carnation Amélioré,
Vous serez enchantée de la richesse crémeuse et
douce du Lait Carnation. Et, de plus, vous épare

oz plus d'un tiers sur vos factures de crème.
fai Carnation Amélioré est simplement du lais
entier, pur, rendu doublement riche par l'évapora-
tion d’une partie de l'eau qui ve trouve naturelle-
ment dans tousles laits, etstérilisé pour sa sécurité.
Etant homogénéisé, il est beaucoup plus velouté
que la crème —ce
lesquelles le Carnation donne de si merv
résultats dans la cuisine,

Et, chaque fois que vous employes le Lait
élioré, vous obtenez une provision

sup mentaire de Vitamine D, la vitamine ‘enso-
leillée”—<car le Lait Carnation est irradié. Il est
donné aux Quintuplettes Dionne depuis Novembre
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MOINSCHER DE CRÉMER
Avec le LAIT Carnation

IRRADIÉ
ALIEU d'une crème dispendieuse pour par

  

  

       

  

  

  
  

  

  

 

  

  

  

    

“provenant

de Vaches

 

 

10.30 Jean Forget, pianiste

1045 Ma Perkins — Oxydol

CBS.

1145 Servies Rapide
12.13 L’heure Bulova

12.16 Galeries Baillargeon.
12.30 L'heure de gaieté

1245 A choisir.

  London,

  

11.00 Heins magasime of the air

11.30 The Chicagoans, C.B.S.

 

1.00 L'heure Black Horse.
1.00 Poéles Bélanger.

1.15 Frank Dailey et orch. CBS.

1.30 Cours de la bourse,

145 Jimmy Farrell et les

Rhythmaires. -— CBS.
200 Judy and the Jesters. —

CBS.

2.15 Happy hollow, — CBS.
2.30 À choisir

3.00 L'heure Black Horse

3.00 Salle de concert Columbia—

3.30

4.00

4.30

5.00

Quatuor à cordes Kreiner, —
C.B.8.

The Three Consoles, CBS.

B. Mile et oreh. — CBS,

La fanfare de l’Armée
Américaine—CRS.

L'heure Bulova.

 

Rafraichissent
autant que le bain

SAVEZ-VOUSqu'un aliment de la nature des Flocons de Blé d'Inde Kellogg
procure une sensation rafraîchissente et confortable, durant les chaleurs?

Ce confort est durable, paree qu'il vient de l’intérieur. Tout en
fournissant une abondante énergie, les Flocuns de Blé d'Inde Kellogg sont
si facilement assimilables qu'ils ne réchauffent pas.

Alors, pour votre agrément, régalez-vous des Floeons Kellogg, su lien
de meis chauds et lourds. Aux enfants, pour leur souper, donnes de ces
flocons croquants et salutaires, et ils en dormiront mieux,

Rafraîchissants pourle lunch comme pour le déjeuner. Serves avec du
lait où de La crème, et ajoutez des fruits où du miel. Toujours frais comme
à la sortie du four. Ni cuisson, ni ennul pour leur
Préparation. L'un des aliments les plus économiques
et les plus commodes. Fabriqués par Kellogg, A
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REPRODUIT DES RECHERCHES
HISTORIQUES

(Meuse }

Elle a l'esprit de prophétie
Une de ses prédictions dont toute nôtre Com* a vû l’ac-

complissement, c’est qu’en l’année 1682, Monsieur Joseph de
la Colombière étant arrivé à Québec la veille de S* Louis,
avec plusieurs autres prêtres qui venoient po. Montréal, et
nous ayant fait l'honneur de nous venir voir tous ensemble,
nous les menâmes chez Madame Daillebout comme chez une
personne que nous estimions beaucoup, elle les entretint de
choses spirituelles selon sa coutume, et demeura fort édifiée
de leur conversation. en les reconduisant elle dit à une R®
avec qui elle avoit une étroite liaison, parlant de Monsieur de
la Colombière qu'elle avoit distingué. Cet eclesiastiq, gouver-
nera un jour cette maison, ct il est envoyé de Dieu pour cela.
Il ny avoit alors aucune apparence car M" de la Colombière
sortoit du séminaire de S* Sulpice de Paris et alloit demeurer
à Montréal, où en effet il a resté longtems avant qu'il nous
ait été donné pour sup” et pour confesseur mais nous l’avons
eû plusieurs fois, en ces deux qualitez et son affection pour |
nôtre maison prouve la vérité de la prophétie de Madame
Daillebout, mais pour qu’elle s’accomplit. il est arrivé des !
renversements étranges, À quoy on ne pouvoit pas raisonna-
blement s'attendre, et qui ont mis assez lengtems la vertu de
plusieurs S** ames à de rudes épreuves,

Elle a prédit à plusieurs Religieuses des choses très sin- |
guliéres qui devoient leur arriver et elles ont vû avec admira- *
tion l’effet de tout ce que cette âme choisie leur avoit promis,
sans qu'il manquât une seule circonstance de ce qu’elle leur
avoit dit. Elle connoissoit parfaitement le caractère de toutes
les filles qui entroient icy pour être R** et pour peu qu’elle
les vit, elle jugeoit très sainement de leur vocation, et quoy
qu'elle fit extrêmement réservée à s’en expliquer, elle a fait
voir quelquefois son discernement en assurant que certaines

 

 

 

pour les communications à
des endroits de plus de 130

milles de distance
Une fois de plus nous avous diminué le coût du service
interurbain. Le ler scptembre, un nouveau tarif deve-
nait en vigueur pour les appels (entre postes ou de per-
sonne à personne) à des endroits éloignés de plus de
130 milles. Cette réduction économisera plus de
3200,000 chaque année aux usagers du téléphone dans
Québec et Ontario.

C'est la seconde fois cette année que nous sbaissons le tarif inter
urbain. Au cours des sept dernières années nous avons effectué
six importantes rédurtions. En même temps nous n'avons cessé
d'améliorer le service, comme le prouve fait qu'en 1929 le
temps moyen requis pour l'établissement d'une communication
interurbaine était de 34 minutes, slora qu'aujourd'hui il est de
78 secondes en moyenne.

Aujourd'hui. voire téléphone vous dunne accès
à n'importe lequel des 33,000,000 de postes dis-
séminés à travers le monde.

Le tarif réduit de la nuit est en vigueur dès 7 h.
tous les soirs et toute la journée du dimanche.

 

   
 

  

D'ECONOMIE
de Natre Dane de Quebec

Bureau principel: No 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC Er LEVIS
Les quatorse bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIB

sont situés à QUEBEC et LEVIS, et offrent toutes les faoi-
lités voulues pour la petite épargne.

Lea dépôts de 28 conts ot en montant sont aeceptés.
Attention sp‘eilale donnée aux dépôta reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la Cite);

AVENUR BAGIN, No 20, (sur la Côte) ; cette succursale

est ouverte Ir jour aux heures ordinaires et les Samedis
Boire de 7 brre À 8.30 hres.

CMFFRETS DE SURETR

COFFRF'S DE SURETE A louer au BUREAU
PRINCIPAL : 4 vux SUCCURSALES pour Is garde de dé-
bentures, doe*w@-+nts importants, bijoux et autrse valeurs.

LA CAIRSB D'ECONOMIE, en raison de sa charte
et de la nature de ses opérations, offre à ses déposants des

garanties exceptionnelles. 
novices sortiroient, qui avoient commencé d'une manière à
faire croire qu’elles seroient de très parfaites R*°*. Madame
Daillebout ne prédisoit pas seulement l'avenir elle connois-
soit encore les choses cachées. N. S. luy faisoit voir l’état de
plusieurs âmes après leur mort, en voicy quelques traits qui
regardent nôtre maison. ’

Elle a des connoissances de la gloire de la mère S* Augustin
Elle ne demeuroit pas chez nous en 1668, quand la mere

Marie Catherine de S* Augustin mourut, elle vint donc com-
me bien d’autres personnes dans nôtre église pour voir cette
Ste défunte, et comnie elle contemploit ce corps pénitent, qui
avoit été le temple du S* Esprit, il luy parut comme l’image
de la paix et de la St, et elle fut remplie d’un sentiment as-
suré de la gloire dont cette R® jouissoit déja dans le ciel. N.
S, luy dit fort inteligiblem. 6 mafille si tu voyois la beauté de
son âme, et combien le jugement qu’elle a reçu a été doux et
favorable, et de quelle joye et contentement elle jouit en re-
compence de ce qu’elle à souffert! Madame Daillebout conçut
par là une grande idée de la vertu de la mère S* Augustin et
rentra en elle même avec une componction qui la tint plu-
sieurs jours dans les larmes pensant À la différence du juge-
mefft qu’elle éprouvervit croyant mériter un traitement des
plus sévère à cause de ses infiddlitez qu'elle ticha d'expier
par de nouvelles mortifications, et par une contrition amère
de ses plus légères fautes.

Elle connoit les peines d'une autre S‘° R® après sa mort
Quand la mère Guillemette de S. Augustin mourut, en

1675, nous fimes le plus promptement qu’il nous fut possi-
ble, les prières que nous luy devions, et outre cela nous en
ajoutämes beaucoup d'autres, et des pratiques de pénitence
afin de la soulager. M® Daillebout nous disoit toujours que
cette âme étoit retenüe dansle purgatoire, deux et trois(mois)
se passèrent sang que Dieu luy fit connoitre autre chose là-
dessus, sinon que cette R* souffroit, nous redoublions nos
dévotions et nour nous étonnions de ce qu'une fille vertueuse
qui avoit mené une vie souffrante, avec une grande patience
dans ses maux,étoit tant redevable à la justice de Dieu, qua-
torze mois s'écotlèrent dans cette inquiétude, et enfin au
bout de ce tems la mère Marie René de la Nativité mourut,
elle avoit été sup™ de la mère Guillemette de S* Augustin, et
celle cy luy resistoit quelquefois dans ce qui concernoit la
conduite des novices dont elle avoit le soin, elle la blämoit
aussy dans l'ordre de la maison, quelle vouloit que lon mit en
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la même chose“

bien des choses sur le pied de nos Com'* de France, ce qui
est comme impossible en Canada, et quuy qu’elle n'agit ainsy
que par un zèle mal réglé, la mère René de la Nativité la
trouva pour cela encore en purgatoire, et N, S. luv dit: ma
fille comme cette âme ne vous a pas été aussy soumise qu’elle
devoit, je vous ay réservé sa dernière sentence, vous pouvez
la retenir auprès de vous jusqu'à ce que vous sortiez vous-
même du purgatoire afin qu’elle n'en sorte qu'avec vous, et
vous pouvez l'élargir dès à présent si vous voulez. La mère
de la Nativité qui avoit conservé son grand coeur, répondit à
N. S. que puisqu'il la laissoit maîtresse du sort de cette âme,
elle ne vouloit pas retarder un moment son bonheur, et quelle
desiroit luy donner dés cet instant la jouissance de Dieu,

Elle voit le jugement de la mèrede la Nativité
Pour la mère Marie René de la Nativité voicy ce que

Dieu en fit comnoitre à Madame Daillebout. Cette bonne Re
mourut en réputation de sainteté, elle avoit donné des exem-
ples de vertu, dont tout le monde étoit fort édifié, et elle sor-
tit de cette vie avec une joye et une confiance en Dieu qui
tous fit croire qu'elle alloit bien vite le posséder. dans l'ins-
tant qu'elle expira M® Daillebout la vit en posture de sup-
pliante, à genoux devant N. S. qui étoit assis, et deux choeurs
de R*°* hospitalières rangées conune no. sommes au chapitre,
accusèrent la mère de la Nativité sur trois chefs. c'étoit les
supérieures de l'ordre qui ne luv reprochèrent que les fautes
qu’elle avoit faites dans l'exercice de cette charge, première-
ment d'avoir accorde trop facilement des permissions crainte
de chagriner ses inférieures, secondement d'avoir trop rè-
cherché, et de s'être trop appuyée sur la protection des grands
du siècle, troisièmement d'avoir trop favorisé les pauvres au
préjudice de la Com. N. S. écouta ces plaintes auxquelles la
mère de la Nativité ne répliqua rien pour se justifier et elle
fut envoyée en purgatoire, nous ne sçavons pas pour combien
de tems, mais elle fut viie par la même personne toute bril-
lante de gloire, six semaines après sa mort, ce qui ne dit pas
qu’elle n'ait entré dans le Ciel qu'au bout de ce terme, puis-
qu’elle pouvait être bienheureuse avant que de le faire con-
noître à cette âme,

{à suivre)

 

 

   

 

  

 

Elle avait
peur de mourir

“ios Brac
“L’hiver dernier
j'ai Men souffert du
mai de voin”, Sent

de Matapédia, P.Q.
“Forcée de pester .
ou lig, i y
trevailler, je souffraisau point d'avoir

de mourir. Après avoir lu dans
PAlmanach Dodd que les Pilules

pour le Rein faisaient
j'en ai acheté deux boîtes, Je ne

avais pas finies que j'étais com-
soulagde.”plècement es

PilulesDoddpourleRein

=La grande réforme faute de
laquelle les autres n'aboutiront
pas et, en cas de réussite mira-

 
   

  

 

  
  

  

  

  

   

   

   

  

 

  

  

  
  

  
  
  
  

  

culeuse, ne donneraient que des
résultats insuffisanta, c'est lo re-
dressement des consciences (Ab-
bé Thellier de Poncheville).
Awea.

—Les nuages peuvent cacher
une étoile, mais les nuages pas-
sent et 1'étoile demeure (Vauve-
nargues),

—mn

—Faites-vous un but qui puis-
se être celui de toute votre vie
(Diderot).

 

 

LE QUOTIDIEN

41. avenue Bégin, Lévis
‘Le Quotidien” est ‘la preyeseté

de la Compagnie de Publisation
de Lévis. Le Journal est publié
of édité par la Compagnie de Pu-
blication de Lévis, eu No @ Ave-
nue Bégin, Lévis
F. PIOHETTE,

Président.

TOUT PARAISSAIT
S'ASSOMBRIR

Mme H. E, Swanzey considère queles
Pilules Roses du Dr. Wiktoms
(tonique) lui ont sauvé la vie,

“le me sons marEstravers

TT [ICESmash
‘personne’

J.-A. GAGNON

Gérant,

 

 

H.E.Swansey, RR.
No. }, Collingwood,
Ont.“tout parsimait
'assombrir et Je de-

venais sf étourdie qu'il me fallalt m'ar-
rêter pour me reposer. Je désespééais de
retrouver mes forces, lonqu'en me
conseilla les Pilules Roses du De. Wil
lame. J'en pris Jusqu'à aix boites et je me
sentis bientôt une autre personne. euis
maintenant mère de alz enfants es
santé”.
Le fer et autres éléments conteaus dans

les Pilules Roses du Dr. Williams
(tonique) augmentent la pregortion
d bine du sang ou agent gerteur
d'oxygène. Il en résulte un mellles appé-
tit, un sommeil plus une éacoms-
parable sensation de êtes ot un
surcroft de vitalité.

   

 

 

 

Commencez immédiatement à grendre
des Pilules Roses du De. Williams. S0c le

dans les pharmacies. iss
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LES CANADIENS ET LEURS INDUSTRIES-—ET LEUR BANQUE

LA CRÉATION DU HOME—LA PLUSGRANDE INDUSTRIE CANADIENNE

LE MACHINISTE:‘Ces dernières années,
mon salaire a été de $119 ar mois, en
moyenne, mais j'ai gagné jusqu'à $200.
Régulièrement, jai toujours déposé une
partie de ma paye à la Banque de Mont-

LB VENDEUR:‘Cela merappelle— mais
continuez donc votre histuire.

LE MACHINISTE: ‘Eh bient çà n'a pas
tré facile, mais voici ce que j'ai aujour-
d'hui: une maison sans hs pothèque, qui
vaut $2,000, une maison d'été de $90,
plus $1,200 à la Banque, ure p:uite
auto, de bons meubles, Y cun:pris un

Q. Naturellement, j'ai mis quelque
Chose de côté tous les mois pundant
plusieurs années.”

BANQUE DE

LE VENDEUR:‘C’est ma femme quigère
nos finances. Je [ui remets mon chèque de
salaire ct, après avoir payé les notes de
fournisseurs et gardé l'argent de poche
nécessaire, elle ntle reste À notre compte
d'épargne à la Bsaque de Montréal. C'est
pourquoi nous avons eu l'argent voulu
pour acheter notre ca quette petite maison
“Use Vraie occasion, au comptant.

(LL LLQUES-PNS Dis SERVICES DE LA BANQUE
voUR Lux CAVADIENS EconoMEs :

Coaptes d'épargne individuels; banque
pir correspondance; garde des titres et
autres pipiers précieux; comptes cou
tunes, lettres de crédit, mandats et
shèques de voyage.

MONTRÉAL
PONDÉE EN 1817 + SIÈGE SOCIAL, MONTRÉAL
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Paris, 8. — Quatre millions de

Français, directement intéressée

duns les ‘exportations invisibles”

de la France (l'industrie tourleti-

que), accuelllent la dévaluation

du frage avec joie.

Valentis, Irlande, 8. — Forcé

 

bliquement par Sterhemberg à

l'effet que «a conduite lore de as.

vausinat du chancelier Engelbert
Dollfuws n'avait ‘’jamais” été ex-
pliquée de fuçon natisfuisante”,
Fey envoya son second à son ris
val, lui demandant une opportu-
nité de revendiquer son honneur.

minaire pour l’établiusement d’u-

ue vérie de buses nériennes le
long de lu côte de la Colombie-

Anglaise,

. o À

Les détectives municipaux de
Québec viennent de mettre à jour
une organisation de voleurs qui

opèrent depuis plusieurs mois

dans les automobiles en atationne-
ment près des hotels et dans les
principales rues de la ville.

nu Service des Signaux que ce
‘brouillard affectait considérable.

ment la marche des navires de-
puis Montréal jusqu’au Cap-Sau-
mon.

. + +

L'*Ruipress of Britain”, de la
Cie du CIR, eut arrivé à son

quai de l’Anse-au-Foulon, ce ma-
tin, & 10 heures.

Mistussini, 8, — Lesédifices de

 

  
Nouvelles de Lévis

et des environs,

(Buite de le page 1)

réunion de la Confrérie du Pré-
cieux-Sang à la chapelle de l’Ins-|
titution. Cette réunion aura lieu
à 4.30 hres.

Le Oarlo, à Christ-Roi.

 

campagnes, car il est d'opinion

que les ressources naturelles doi-
vent servir le peuple et non l'as-
servir.

 

‘LA SESSION PROVINCIALE
OUVERTE A QUEBEC
(Suite de la page 1)

 

 

mieux garantir la libre et cons-
clencieuse expression de la vo-
lonté populaire; un projet abro-

geant la loi communément dési-

l'amerrir en plelÿ Atlantique su LS . ; ; , gnée sous le nom de “loi Dil-

cours de sa tentative d'envolée| New-York, 8. — Fernando des laTrappe,3Mistuniol, ot,J Le grand | Carlo J devait “ Déjà le gouvernement a pris |lon”; une législation relative

cans arrét de New-York & Btoek-{los Rim, le nouvel ambassadeur Paris, 8, — Un policier a été duns la nuit de samedi opCees à té _ "er soir, put t-Rol.| dos mesures pour alléger la mi-laux commissions provinciales:

ohm, Kurt Bkorkwall a été re-jospagnol aux Etats-Unis, à décla-ldangereuvement blemé et plu- lorsqu'un violent inceudie veut ren ¢ ewoir, 4 hres. sère de nos chômeurs, pour faire |un projet pour améliorer la loi

disparaître certaines commis-

sions trop coûteuses, pour mieux
coordonner les différents servi-

ces administratifs, pour restau-

rer les finances provinciales,
dont le bon état est essentiel et
indipsensable à toute réforme,
pour assurer des gages et des

conditions de vie raisonnables
aux travailleurs.

sieurs grévistes ont regu des ho-

vions, hier avoir, quand les agents

ont obligé un groupe de bras

croinés À évacuer la fabrique de

chocolat qu'ils occupaient ici.

ré aux amis de la démueratie eu-
pagnole, hier, que le gouverne-

meut espagnol netuel n'était ni
communiste ni anti-eatholique.

Les personnes qui avaient l'in-
tention d’y assister feraient bien
de garder leur bonne intention et

de se rendre en foule au Carlo.

vueilli hier, par le chalutier fran-

cale “[mbrin” au large de l’extré-

mité nord de l'Irlande.

des pensions de vieillesse; un

projet pour rendre plus humaine

la loi des accidents du travail;

un projet interdisant aux minis-

tres de faire partie du conseil

d'administration de sociétés

commerciales ou industrielles;

un projet pour empêcher les

abus résultant de la surcapitali-

sation; un projet abrogeant la

loi décrétant la vente obligatoi-

re des immeubles. pour taxes

municipales et scolaires.

“ J'aime à croire que vous ap-

porteres à la discussion de ces

questions l'attention et le soin

qu'elles méritent et je demande

à Dieu de bénir vos travaux et de

répandre ses bénédictions sur la

Province.”
. . °

déclaré et à détruit de fond en
comble la boucherie, la boulange-
rie et lu cordonnerie de l’institu-

oe oo tion. Sous la violence de Vincen-

Londres, 8. — Le parti commu- * die qui a pris 3 un certain mo-

niste anglais à annoncé pour di-[ Washington, 8. — Le président ev ment dew proportions très inquié-

manche prochain une parade à1Nye, du comité sénatorial des mu. Sainte-Aurélie, 8 — On cour tantes, le monastère à été grande-

travers les rues du quartier juif Afnitions, qui a ordonné. mardi, la mencéra incomsumiment leg tra ent menacé, Il a même subi des

Whitechapel, scène des désordres publication d'une déposition d’a- vaux de construction d'un pontdemages assez considérables,

entre fascistes et communistes di-|près laquelle le fils du président
; , {dans le village de Sainte-Aurélie

manche dernier. Roosevelt, Elliott, aurait passé unl je Beauce sur la décharge du lac, Winnipeg, 8. — La démission

...À eontrat pour vendre des avionsnia ’ Abénaquis, C’est la compagnie du Dr Murdock MacKay comme

Edimbourg, 8. — Le parti tra- militaires À la Russie moyennantal d'entrepreneurs Plante & Ioule, chef du parti libéral manitobain

vailliste britannique & affirmé{tHe commission de $500,000. a. ! ne de Saint-Victor de Tring, qui ex- # été annoncée hier.

hier sop intention de rester étran- déclaré hier l'incident clos. écutera ces travaux pour le prix . ®

ger au communisme. . . +. de #7,431,75.

Par un vote de 1,728,000 voix] Rome, 8. — Le premier minis- ..
contre 592,000, il à rejté une pro-jtre Mussolini a déclaré à 200 fer-

position d'affiliation au parti miers et industriels hive soir qu'ils

communiste pour combattre le|doivent se préparer, à un ‘‘con-

Le Conseil de Ville, à Lauson.
—

a oO  
Le Conseil de Ville, à Lauzon,

aiègera, ce roir à 8 heures, à l’Hô-
tel de Ville, Il s’agira du rôle d'¢-

. * ® valuation.
“I! se propose de continuer

et de poursuivre l'enquête com-
mencée à la dernière session au
comité des comptes publics.

“ Messieurs de l’Assemblée
législative,

“Le budget des dépenses pré-

vues pour l'exercice en cours

vous sera soumis; il vous sera:
sans doute agréable de voter les

 

TABLEAU D'HONNEUR
ECOLE DE VILLEMAY
 

lère Année

lère, Adrienne Carrier; 2e,

Yvan Ruel; 3e, Georges Boulay ;
4e, Monique Beaulieu; Se, Li-
lianne Couture.

| Cleveland, 8. — Le Dr Antonio
Longoria, ui savant qui à inventé

un procédé de soudure qu’il est
sensé avoir vendu pour lu somme
de #6,000,000. n refusé hier à son

Depuis hier, lex fonctionnaires

civils duivent travailler jusqu’à fasciame. flit déciuif” afin de protéger l'or-|rix heures du voir, au leu de cind \utour d'un voyage en Europe de Cours Préparatoire L'Assemblée Législative avait
. ; * [heures © refoi > crédits demandés.

oo. dre contre anarchic. heures tne pt diseuter longuement au sujet d'un tère, Marcelle Dostie: Ze, Be.|* * bles Messi fait précéder sa visite au Con-
o sure es b pay " ”" re, Marcelle Dostie; Ze, Be-|“ Honorables Messieurs ,

Calgary, 8. — Le ‘Calgary .»°* pour le temps de la session seule- rayon , mortel” qu'il prétend it Boul : 3e, G d du C il législatif, soil Législatif pour le discours

Ilerald” à publié l’article suivant] Les statistiques émises par la rent, muis il semble bien qu’il en avoir découvert. no bé oulanger; 3e, Gertrude u Conseil législatif, de l'élection du Président de la

hier : Ligue de Sécurité de la l’rovinet £orn ainsi à l'avenir, même en de- .…® Labbé; 4e, Eliette Lebreux; Se.l. Honorables Messieurs Chambre. M. Jean-Paul Sauvé,
Céline Jolicoeur.

J. RODRIGUE,
député des Deux-Montagnes, fut

élu Président.
Londres, 8. — Ou # uppris hier
; , de l'Assemblée législative,

isoir queSa Majesté le roi Edouard
de Québec démontrent qu’en no-

tre pays, les accidents de la cir-
Depuis les quatre dernières se-

maines, entre $5,000,000 et #6,-

lors des sessions,

 

000,000 en argent comptant et va-jeulation causent approximative ¢ 0. ; ; VIII, lors de la cérémonie de son Institutrice.| * Vous serez saisis des projets! L'Honorable M. Duplessis ac-

leurs négociables ont été transté-|ment la mort d'une personne à|5 aura vendredi prochain, jcouronnement qui aura Heu le 12 de loi qu'il sera possible au gou-[compagna sa motion de remar-

rée de des locales et de eom-Îtoutes les sept heures — c’est-à- réunion du Conseil universitaire [mai prochain à l’abbaye de West- vernement d'élaborer et de vouslques fort élogieuses à l'égard de

pagnies fiduciaires à dez succur-ldire que 60 personnes, sur une de Laval, Québec. minster, prononcers un serment 2ème Année soumettre dès cette session, en-IM, Sauvé. Pour occuper la char-

d'office dont le texte sera diffé-

rent de celui des serments prêtés
par ses prédécerseurs,

tre autres: un projet pour auto-

riser l'établissement d’un crédit
agricole provincial; une refonte

de la loi électorale, en vue de
EE

ge de Président d’une Chambre,

il faut être franc, juste, sage et

honnête. Je sais, a dit l'Hon.

Premier Ministre, l'amour de la

justice qu'a M. Sauvé. Il réunit

toutes les qualités requises pour

remplir la charge que la Cham-

sales situées en dehors de la pro-

vince, à la requête des déposanta
et des détenteurs de sécurités.

e © à | . +

population de 100,000 individus, tee
se font tuer annuellement dans

les accidents de la cireulation.

1ère, Yollande Carrier: 2e, Gi-
sèle Plante; 3e, Gérard St-On-

—-—#rmme—— ge: 4e, Thérèse Dominique; Se,

Quoi que l’on fasse il sera tou Lucille Bégin; Ge, Yvette Lizot-

jours impossible d’unir ces deux |te-
termes extrêmes, les premiers et

L'hon, M. Henry Auger. minis-
tre de ln Colonisation, a renvoyé

hier une quarantaine d'employés
de non département et nous avons

appris qu'il y aurait d'autres ren-

vois prochainement.

 

Vienne, 8. — Le major Emil
Fey, le bouillant chef de la Heim-

Victoria, 8. — l'hon. fan Mae-

kenzie, ministre de la Défense ques, Jus. Gagné, Jos. Jacques,lère Année Jos. Blain, Henri Carrier, Jos. Ro-
wehr de Vienne qui vient d'étre|Nationale, a annoncé hier au les derniers, les grands et les i i de d li

isati . , h pe b , Marcel Nadeau, Lucien bre lui demande de remplir.

expulsé de cette organisation se-|cours d'une entrevne des déve- eo 0 tits, si l’on ne met au milieu d'eus  !ère, Thérèse Maranda; 2e, Trl TA.Blondin LR. Car-| L'Hon. M. Sauvé fut recon-

mi-militaire, & provoqué en duel floppements substantiels dane les| A la suite des pluies d'hier, une [l'Evangile et la Croix: la Croix,

|

Jeannine Bergeron; 3e, Jeanne| .. on Dumont Ed. orator.|duit au trône par les Hons. MM.

hier soir le prinee Ernat von Star-[trois branches de l‘avmée, de la

hemberg. marine et de l'aviation. l a ajou-
Irrité par l'accusation faite pu-té qu’on préparait un plan préli-

or

Le CANADIEN NATIONAL
sert les intérêts économiques du pays.

LeCanadienNational dessert presque toupées centresEpportanteainsi queles régions lointaines
pins diversifiées du pays. Hauabnes eodruiee 1 estlà seul d'adirte ionslointalnes

longueur de son réseup le classe @p nombre des plus vastes entreprises de
cette supéématie lui importe moins que l'étendue

brume très dense s'étendait sur

le fleuve la nuit dernière. A mi-
nuit, hier soir, on nous informait

 St-Onge: 4e, Georgette Lamon-

tagne ; 5e, Simonne Samson; 6e,
Rita Nadeau. +

la seule arche d'alliance, l’Evan-
pile, l'unique traité de paix.

Pie XL

Duplessis et Drouin.

L'Orateur remercia ses coliè-
gues et déclara qu'il entendait

traiter toutes les questions avec

justice.
L'Hon. Premier Ministre a

proposé à la Chambre la forma-
tion du Comité des Onze Mem-

bres pour choisir les membres
des différents Comités de la
Chambre. En faisant cette pro-
position, M. Duplessis dit que

pour la date de la réunion, elle

pouvait être retardée si on le

voulait.

Le Chef de l'Opposition, M.

J.-H. Carrier, la Bégin, Médor

Labrie, Jos, Hallé, R. Labonté, N.
Chassé, ¥. Turgeon, Laval Du.
wont, Nap. Délisle, Henri Carrier
J.-M. Carrier, Jos. Fournier, P.

Guay, Emile L’'Hébreux, M. Jac-

ques, Arthur Bégin, Jos, Bégin,
Edgar ct Alfred Breton, Edgar

Carrier, La Durand, J.-M. Bou-
chard, Raoul Pagé, Narçisse Pi-
card, Laurent Dumont, Edgar
Carrier, jr, Gérard Cité, J.-B.

Renaud, Lucien Hallé, A.-N. Le-
mieux, G. Sanschagrin.

 

 

 

  

 

Funérailles de feu Madame
Philémen Tardif.
 

Hier avant-midi, à 9 hres, ont
eu lieu, à l’église du Christ-Roi,

au milien d'un nombreux con-
cours de parents et amis, les im-
posantes funérailles de feu Mme
Philémon Tardif, épouse de feu

Lucien Boulay en premières no-
ces, et, épouse de M. Philémon
Tardif, en secondes noces.

Le convoi funèbre a quitté la

A l’église, la levée du corps fut

faite par M. le curé Charles Ro-Ls
du monde. Cependant,

=

l'aicachté des services qu'il s'efforce d'assweer au public. rique.résidence mortusire, No 14, rue) "je nervice funèbre fut chanté] Deere daciare que la Sate
Le réseau national nombreux.

La

nature services St-Henri pour l’église du Christ- , ae e jeudi, ainsi que l'heure de la

lui permetent de o— ua rôle e pon iasgerd dentin p> Roi. par M. l'abbé Le-Philippe Lecours! réunion lui convenaient. A cela,

Ainsi, il contribue à l'ex;
du Collège de Lévis. il ajouta: “le gouvernement

semble ennuyé d'avoir à faire ce

choix ”, ce à quoi l’Hon. M. Du-

plessis rétorqua en disant: “est-
ce qu’il n’est pas mieux que le
gouvernement soit ennuyé plu-

tôt que d'avoir une opposition
ennuyante? "”

Toutes les questions qui vin-
rent par la suite en étaient de
routine simplement.

M. Philies Paradis portait la
croix, accompagné de Madame

Théodore Breton.
Les porteurs des coins du poêle

étaient: MM, Napoléon Dumont,

F.-X. Bouchard, Alphonse Para-
dis, Hilaire Carrier.
Meadames Napoléon Dumont,

F.-X. Bouchard, Alphonse Para-
dis, Hilaire Carrier, tous Dames
de Ste-Anne, portaient les coins

La chorale du Christ-Roi, sous

la direction de M. Philippe Car-
rier, a rendu la messe des morts,

en parties.
Des aolis ont été rendus par:

MM. Philippe Carrier, “Quand
vous contemplerais-je”; Raoul Bé-

win, “Beau Ciel”; Philippe Leme-
lin, “O Salutaris”. M. P.Henri
Lecours touchait l'orgue,

de céréales, minéraux, uits fore: d'an territoire
docs le meursparti

et

habite pc ane popalsion épars,sesfaux n'es vont pat

cimevous proiesDes piasbearsmondeissee deschemios de (aa
Canadien National perçoit moins Su'an soupartonne se mille? pis, que lo

Le Canadien National ea salaires à ses employés plus de la moitié de chaque dollar
et ne chats

de

prod are chiffrent à plusieurs millions chaque
Hi pais, aacmellemens, plus de six millions de dollars ea impor divers.
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du drap.

époux, M. Philémon Tardif;
file: MM. Georges Boulay, Jean-
Panl, Léopold, Antoine Edgar et
Joseph Tardif; ses gendres: MM.
Adélard Chamberland, Lucien
Lambert, Napoléon Couture, Al-
phonse Tessier; ses petits-fils:
Jean-Marie et André Chamber-

land, Jean-Paul et Raymond-Ma-
rie Tardif, Marcel et Maurice
Couture, Yvon et André Teasier;
ses beaux-frères: MM. Michel
Jacques, Louis et Arthur Bégin ;

ses neveux: MM. Vietor Jaoques,

Lucien et Paul-Emile Roy, Adrien
Thibault, Lotbinière, Marcel et
Jaeques Boulay, Marie-LouisCou-

ture; ses cousins: MM. Adrien

Thibault, P.-E. Roy.
Dana le cortège, on remarquait :

MM. Dr H. Turmel, L.B. Pelle.
tier, échevin, Edouard Bégin, L.
Laflamme, Gédéon Aubert, Déxiel
(luay, Roméo Pouliot, Philémon

Demers, Jos. Hallé, Wilbrod Car-

bonneau, Ed. Carrier, Rosaire Dé-

liste, Liguori Paradis, Jos. Guay,

Ph. Paradis, Roger Carrier, Abel
Paradis, Armand Carrier, Chs Cô-
té, lorenzo Turgeon, Roland
{Ramsay, Hermann Couture. Alb.
Hamel, Arthur Hallé, Che-A, Bé&
gin, Willie Thibault, Lucien Lam.

bert, Honorius Carrier, Paul Jue-

 
Le deuil était conduit par: son

ses

Les restes mortels ont été re-
conduits, après la cérémonie fu-
nèbre, au cimetière Mont-Marie,
où ils ont été inhumés dans un
lot de la famille.
“Le Quotidien” réitère à la fa-

mille en deuil l'expression de ses
plus vives sympathies,

eo eo 0

Les funérailles étaient sous la
direction de M. J.-P. Thibault,
Entrepreneur de Pompes Funè-
bres. No 9, rue Commerciale, Lé-
vis.

Aujourd'hui, à 3 heures, a été
commencé le débat sur l'adresse

en réponse au discours du trô-
ne. Le débat sera continué, ce
soir, à ce que l’on nous dit.

rame

L'apostolat du journal sans dou-
te, ne saurait supplanter celui de
la chaire, mai sous certains rap-
ports, il est plus important, et en
le négligeant nous n’accomplis-
sons que partiellement le devoir
qui nous incombe d'enseigner et

de prêcher. — Mgr. A. Sinnott. 
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mate de Comptes—

Cartes mertusises

Cartes d'affeires ‘ a
Cartes de visites TRAVAIL ARTISTIQUE ET DE PRE
Prcnames MIERE QUALITE, FAÏT PAR DRS
Envsieppes EXPERTS, AUX PLUS BAS PRIX.
Cireuieires SRRVIOE RAPIDS
Paire-Fert LP

mrocboree “LE QUOTIDIEN ”

ue | 41, Ave. Bégin, - — Lévis.

  
 


